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Pierre KIEFFER est né le 14 octobre 1928 à Metz et il y a passé toute son enfance. Son 

père, Clément KIEFFER, était un artiste-graveur très connu à Metz qui a été professeur de 

dessin puis directeur de l’école des arts appliqués de cette ville. Le musée de Varize, en pays 

de Nied, rassemble une partie de ses œuvres dans l’Espace Clément Kieffer. De son père, 

Pierre avait hérité un talent artistique indéniable. Mais il y a ajouté très tôt une sensibilité 

naturaliste qui l’accompagnera toute sa vie. 

 

Son enfance est marquée par la 2ème guerre mondiale et l’occupation allemande de la 

ville de Metz. A la libération, sa passion pour les insectes, et tout particulièrement les 

papillons, l’amène à travailler comme préparateur chez Le Moult, vendeur d’insectes à Paris. 

Mais il est atteint par la tuberculose et passe en 1948/49 près de deux années en sanatorium, 

d’abord à Schirmeck, puis à Abreschwiller. Ayant recouvré sa santé, il travaille d’abord chez 

un expert-géomètre et y apprend son métier de dessinateur-graphiste. Il est ensuite recruté en 

1953 comme dessinateur au bureau d’étude des « Ponts et Chaussées » (administration qui 

deviendra la Direction Départementale de l’Equipement). Il y réalisera l’essentiel de sa 

carrière professionnelle, qu’il aura le plaisir de terminer à la DRAE (Délégation Régionale à 

l’Architecture et à l’Environnement), ancêtre de la DIREN, où il pourra donner toute la 

mesure de ses compétences et motivations naturalistes. 

 

En 1954, il épouse Josette Hombourger, avec qui il aura deux enfants, Patrice né en 

1956 et Jacques, né en 1961. Il sera l’heureux grand père de 7 petits-enfants. 

 

Son goût pour la nature le conduit à adhérer très tôt (en 1947, donc dès l’âge de 19 ans) 

à la Société d’Histoire Naturelle de la Moselle, avec pour parrain éminent André Bellard, qui 

était un grand ami de son père. Il était devenu un des membres les plus anciens de la Société. 

 

Ce sont d’abord les papillons qui ont constitué sa passion et il a été jusqu’à faire un 

voyage d’un mois en 1964 en Amérique du Sud (Colombie et Vénézuéla) pour y récolter des 

spécimens. Une espèce nouvelle de Nymphalidae qu’il avait découverte en Colombie lui a 

même été dédiée, sous le nom d’Antirrhea kiefferi, par Plantrou en 1964 dans le bulletin de la 

société entomologique de France, mais il est ensuite apparu que ce taxon était synonyme 

d’Antirrhea undulata, espèce décrite antérieurement (en 1929). Ses collections 

entomologiques, principalement composées d’insectes provenant d’Amérique du Sud, ont été 

cédées récemment d’une part au musée des papillons de Dany Lartigue à Saint-Tropez et 

d’autre part, à un grand spécialiste de la faune néotropicale, Pierre Boyer, du Puy Ste 

Réparade (Bouche du Rhone), dans le but d’enrichir ultérieurement les collections du British 

Museum à Londres. 

 

Concernant la Lorraine, il a fait de nombreuses observations entomologiques 

intéressantes à partir de l’après-guerre et il a signalé un certain nombre d’espèces, 

malheureusement aujourd’hui disparues, des environs de Metz (par exemple, Chazara briseis, 



Lopinga achine, Lycaena hippothoe…). Il est aussi le dernier à avoir vu en Lorraine (Lorry-

Mardigny), il y a une dizaine d’années, un joli Lycène migrateur, Lampides boeticus. Enfin il 

a toujours assisté JC Weiss dans ses recherches entomologiques locales et collaboré à ses 

publications. 

Pour éviter de capturer les insectes, il se mit à les photographier ou à les dessiner, 

exprimant ainsi ses dons artistiques que l’on peut retrouver dans son importante collection de 

diapositives. 

Mais la récolte et donc la mise à mort des papillons lui déplaisaient de plus en plus, ce 

qui l’a conduit à s’orienter progressivement vers la botanique. Il avait grand plaisir à 

« marcher dans les pas » des botanistes mosellans du 19ème et début du 20ème siècle, J.J. 

Holandre et les abbés Th. Barbiche et A. Friren. C’est ainsi qu’il a pu retrouver plusieurs 

stations de ces plantes, comme par exemple Equisetum hiemale à la ferme de Hue ou Lathyrus 

niger à Guerting. C’est également lui qui a retrouvé en 2000 sur un terrain aménagé en piste 

de moto-cross non loin de la Moselle à Argancy une station de Pulicaria vulgaris qui y avait 

été découverte dans cette commune 20 années plus tôt par le botaniste belge L.  Delvosalle. 

Pierre Kieffer avait noué des contacts personnels avec tous les botanistes lorrains, mais 

également avec des botanistes étrangers comme l’allemand Paul Haffner et le belge George-

Henri Parent. Les multiples observations qu’il a faites au cours de sa vie et particulièrement 

des deux dernières décennies ont été consignées dans des brochures manuscrites intitulées 

« Contributions aux connaissances floristiques et faunistiques du département de la Moselle », 

dont il a rédigé entre 1992 et 2004 plus de 80 fascicules. Il les distribuait à ses amis et 

correspondants et en a déposé un exemplaire de chaque document à la bibliothèque de la 

Société d’Histoire naturelle de la Moselle, ainsi qu’à celle des Conservatoire & Jardins 

botaniques de Nancy. On trouvera en annexe la liste chronologique de ses écrits, qui 

constituent un état très précieux de la biodiversité des environs de Metz à la fin du 20ème 

siècle. Certains dossiers sont très étoffés, comme celui de la vallée de la Mance. 

 

C’est également Pierre KIEFFER qui signala en 1978 la présence d’une méduse d’eau 

douce dans une gravière aux environs de Metz. et en publia, en collaboration avec R. FEUGA, 

un article faisant état de cette découverte dans le 43ème bulletin de la SHNM. 

 

Pierre KIEFFER était aussi devenu un ardent défenseur de la nature. Il a été amené à 

collaborer à l’inventaire des ZNIEFF mis en place en Lorraine à partir des années 1980 et en a 

rédigé plusieurs fiches. L’évolution de certaines d’entre elles 10 ans après l’a conduit à faire 

d’amers constats sur leurs dégradations dans ses « contributions ». Il a également été le 

principal artisan du sentier botanique de Montvaux, réalisé par la commune de Châtel Saint 

Germain. La brochure publiée sur ce sentier témoigne de ses qualités pédagogiques et 

artistiques. Il s’est également investi dans le Conservatoire des Sites Lorrains, qui a cristallisé 

toutes les énergies des naturalistes lorrains à partir de 1984. 

 

Mais c’est surtout pour la création de la Réserve Naturelle de Montenach qu’il a montré 

ses talents de négociation et de persuasion, puisqu’il a été très directement à l’origine de la 

protection de ce site, d’abord par agrément ministériel du 21 février 1985 de la Réserve 

Naturelle Volontaire de Montenach., puis de sa transformation en Réserve Naturelle Nationale 

par décret ministériel en date du 8 février 1994 (publié au Journal officiel du 14 février 1994). 

C’est lui qui a conçu le sentier botanique de la Réserve qui lui a été dédié. Il a été jusqu’à une 

date récente un membre très écouté du Comité consultatif de gestion de la Réserve Naturelle 

mis en place par le Préfet de la Moselle. 

 



Sa santé s’était dégradée progressivement au cours des dernières années et ne lui 

permettait plus guère de s’éloigner de son domicile. Il se consolait en prospectant le nouveau 

jardin de la Seille créé juste en face de son domicile. Il y avait découvert la présence d’Inula 

britannica et en informa le service des espaces verts de la ville de Metz. Au retour de notre 

dernière sortie botanique ensemble à Rémilly, en avril 2004, l’un d’entre nous (SM) a eu le 

plaisir de lui faire découvrir le hêtre tortillard du lycée Schuman, dont il avait eu connaissance 

par M. Duda, jardinier au service des espaces verts de la ville de Metz. Pierre s’est alors 

intéressé à la flore du square Simon-Louis Frères qui abrite les restes des pépinières des 

établissements Simon-Louis Frères Il en réalisa l’inventaire floristique, qui sera publié dans le 

51ème cahier du bulletin de la SHNM.. Mais son état de santé se détériore progressivement et 

ses  sorties, généralement accompagnées par JC Weiss, se font de plus en plus rares en 2005 

et 2006. Pierre s’est éteint le 20 novembre 2006. 

 

Il laissera à tous ses amis naturalistes le souvenir d’un homme d’une grande 

compétence, qui n’avait d’égale que sa modestie, sa serviabilité et sa bonté. Dans un article 

sur la distribution de l’if en Lorraine française paru dans le 48ème cahier de la SHNM (1999), 

G.H. Parent rendit hommage à « la précieuse collaboration de Pierre Kieffer, dont la 

connaissance du pays messin est exceptionnelle » et loua « sa courtoisie, d’un autre siècle, 

qui l’honore vraiment ». C’est là une belle synthèse de ses qualités naturalistes et humaines ! 

 

 



 

Liste chronologique des publications de Pierre KIEFFER 
 

 

FEUGA R. & KIEFFER P., 1983. Découverte à Metz par Pierre Kieffer de méduses d’eau douce 

(Craspedacusta sowerbii Lank). Bull. Soc. Hist. Nat. Moselle, 43 : 309-315. 

KIEFFER P., PARENT G.H. & SCHAAL P., 1994. Les Orchidées des réserves naturelles d’Apach 

et de Montenach et de quelques sites voisins (France, 57 Moselle). Naturalistes belges, 75 

(4), numéro spécial « Orchidées », 7 : 189-208, 1 tab. 

KIEFFER P., PARENT G.H. & SCHAAL P., 1995. La diversité floristique de la région de 

Montenach – Apach – Manderen (France, 57 Moselle). Bull. Soc. Nat. luxemb., 96 : 25-

50. 

KIEFFER P., 2007. Sur la trace des pépiniéristes messins du XIXème siècle. Bull. Soc. Hist. 

Nat. Moselle, 51 :  

 

 

Liste des « Contributions aux connaissances floristiques et faunistiques du 

département de la Moselle » 
 

Ces contributions sont présentées dans l’ordre de la numérotation attribuée par l’auteur sur 

un tableau de synthèse auquel il a donné le n° 69. Cette numérotation se retrouve sur la 

plupart des documents, mais pas tous. Les observations ont été réalisées entre 1942 et 2005. 

Mais les documents ont été rédigés et sont datés à partir de 1992. Lorsqu’une année ou 

période de rédaction apparaît sur le document, elle a été reportée dans la liste. 

 

Année 1992 

 

1. Les Rochers de la Phraze, analyse du site, propositions de gestion (communes de 

Novéant et de Dornot) 

 

Année 1994 

 

2. Mont-Saint-Germain, vallon de Montvaux (commune de Châtel-Saint-Germain), avec 

la collaboration de F. Langenfeld et B. Pernet 

3. Ourlets thermophiles et pelouses calcaires dans le secteur de Troussey (Meuse), avec 

L. Kuntzner, Pax N. et Weiss J.C. 

 

 

Année 1995 

 

4. Sur les pas des botanistes du XIXème : Le Bois de Bonfey. 

5. Prospections dans le quadrilatère : Hayes - Charleville-sous-Bois – Condé-Northen – 

Les Etangs, avec L. Kuntzner (1992/95) 

6. Sur les pas des botanistes du XIXème : Zédrevaux : La Fontaine de Fer, la Fontaine 

Haute. Les prairies humides entre Beux et Aube. 

7. Sur les pas des botanistes du XIXème dans la vallée de l’Orne : vallon de Bousseval – 

pelouse de « la Rape » - Fond de Rosselange – Fond de Beuvange. 

 

 

Année 1996 



 

8. Sur les pas des botanistes du XIXème : A. Friren et sa 16ème promenade bryologique : 

Forêts de Landonvillers et Corcelles-Chaussy. 

9. Sur les pas des botanistes du XIXème : La 20ème promenade bryologique de l’abbé 

Friren dans le secteur de Guerting en 1907. 

10. Contribution aux connaissances floristiques et faunistiques de la vallée de la Canner 

entre Vry et Koenigsmacker (avec L. Kuntzner), 1983 à 1996. 

11. Les vallons montagnards des Côtes de Moselle. Le « Fond de la Gueule » à Gorze. 

12. Sur les pas des botanistes du XIXème : La 22ème promenade bryologique de l’abbé 

Friren : « Les Nonnenfelsen » 1911. 

13. Contribution à un inventaire floristique et faunistique des bords de la Seille, entre le 

moulin de Magny et la porte des Allemands à Metz, 1956-1996. 

14. Le Bois des Chênes à Hayange. 

 

 

Année 1997 

 

15. 3 « Z.N.I.E.F.F. » 10 ans après, constat !... 

16. Dossier Z.N.I.E.F.F. n° 040012 « Voie ferrée désaffectée – Tronçon Bettelainville-

Anzeling », 10 ans après 

17. La Maxe – Les Grandes Tapes 

18.  Sur les pas des botanistes du XIXè, bientôt un siècle après Friren ! Le ravin de 

Franchepré. 

19. Secteur de la « Ligne Maginot », Le « Buschenklopp ». 

20. Z.N.I.E.F.F. fiche n° 00120005. Les anciennes salines de Château-Salins. Visites du 

site 1995-97. 

21. Observations naturalistes sur le site du « marais de Budange », 4-VII-1998. 

22. Promenades d’un naturaliste en forêt de Courcelles-Chaussy. « Le Fer à Cheval ». 

 

 

Année 1998 

 

23. Propositions pour la prise en compte d’espèces rares pour le traitement des abords de 

certaines voies de communication. 

24. Pelouse du « Peterbusch » (commune de Guinkirchen). 

25. Carrière de Malancourt 

26. Le Fond Saint-Martin (commune de Rombas) 

27. La vallée de la Mance 

28. Les friches de Burtoncourt. L’étang de Nidange 

29. Plateau deRozérieulles 

30. Flâneries d’un naturaliste sur le Rudemont (Novéant-Arnaville) 

31. Observations naturalistes dans le vallon de « La Femme Morte », Forêt domaniale de 

Villers-Bettnach. 

32. Pelouses de Saulny 

 

 

Année 1999 

 

33. Forêt Domaniale de Rémilly : Route forestière de la Poudrière, Bois d’Elvange 

34. Vallées du Haut-Conroy et de la Fentsch, pelouses de Ranguevaux. 



35. Le Moulin de Magny et ses abords (contribution datée de 1998) 

36. Lorry-Mardigny « Le Piot Paradis » 

37. Commune de Haute-Vigneulles « Les terrasses de Haute Vigneulles » (Z.N.I.E.F.F. n° 

00140012) 

38. Promenades d’un naturaliste sur le Mont Saint-Quentin. 1991-98. 

39. Gorze : A- Le Parfondval. B – Le Mont Saint Belin. 2000. 

40. « Les hauts de Gorze », forêt domaniale et bois communaux. 2000. 

41. Les plaines alluviales de la Moselle et de la Seille : (1)- Le Saulcy en face d’Arnaville, 

(2) - La prairie « oubliée » d’Ars-sur-Moselle, (3) - La plaine de la Seille à Marly. XII- 

1998. 

42. La Côte de Delme : La carrière dite « A la garde de Dieu ». 2000. 

43. Waville « La Croix Joyeuse », Arnaville « Le Fond de l’Aunois », Pelouses de Saint-

Julien-les-Gorze. 2001. 

44. Prospections naturalistes sur les territoires des communes de Bisten – Boucheporn – 

Porcelette. Lisières du bois de Coume, le 3bisterpfad », le « Geiselberg ». 1999. 

45. Observations naturalistes en Meurthe-et-Moselle. La forêt de Facq. 1999. 

46. La clairière de Froidcul 

47. Le Bois de l’Hôpital (Communes de Peltre, Magny, Chesny, Fleury, Orny, Pournoy-

la-Grasse). 2001. 

48. Parcours d’observation à partir de la Croix Saint Clément. Souvenirs !... (commune 

d’Ancy-sur-Moselle). 1999. 

49. Bois de Dain, de Fey, de Fraheux. Sources salées d’Aubécourt. Côte de Voimhaut, 

« col de Chanville », Bois de Gonvaux. 2000. 

50. A. Le Mont du Coucou. B. Le Hackenberg. 1999. 

51. Bibiche. 2000. 

52. Parc naturel Régional de Lorraine : A. Forêt domaniale de Bride & Koecking. B. Forêt 

Domaniale d’Amélécourt. 1999. 

53. 25 Fougères 

54. Parc Naturel Régional de Lorraine. Commune de Mulcey. Sentier botanique de 

Mulcey. 1999. 

55. Le Haut Saint-Pierre et la Côte de Chanville. La tourbière de Vittoncourt. 2000. 

56. Forêt de Brettnach. 2000. 

57. Bois des Hâtes, sentier du Bois du Châpitre (commune de Marange-Silvange). 2000. 

58. Richemont – Uckange – Fameck – Bois St Hubert – sentier ONF 

59. Lydia Kuntzner 

60. Ancy-Dornot-Novéant Nouvelles prospections 2000 

61. Nouvelles prospections naturalistes dans le domaine forestier au Sud de Pange. 2000. 

62. Fort des Carrières d’Amanvillers. D7, Saulny, Saint-Privat, La Montagne, Commune 

de Fèves, secteur Chelarot, Canrobert. 2000. 

63. La Salamandre tachetée en Lorraine 

64. Gorze route de la ferme d’Auconville – fond des Garennes 

65. Frononas- Isère 

66. Volstroff – Metzertvisse – Anciennes carrières 

67. Sur la piste de la Pulicaire annuelle. 2000. 

68. Nouvelles prospections dans le secteur Hayes – Charleville-sous-Bois - Condé 

69. Le présent tableau 

70. Commune de Varsberg : « Le Falkenberg ». 2001. 

71. Communes de Moulins-les-Metz et de Sainte-Ruffine : Le Grand Saulcy. 2001. 

72. Nouvelles prospections dans le secteur de Klang. Le Löffelberg. 2001. 



73. Sur les pas des botanistes du XIXè : Les abords de l’étang de Merbette. « Le 

Finselingerberg ». 2001. 

74. Nouvelles prospections le long du Conroy moyen et inférieur. 1996 à 2001. 

75. Entre Hombourg, Budange et Dalstein : « La plateforme du Vanertebusch ». 2001. 

76. Le Hummersberg 

77. Onville sur le Rupt de Mad 

78. Observations botaniques en forêt de Landonvillers. 2003. 

79. Le ravin du Renard en forêt de Courcelles-Chaussy. 2003. 

80. Vallée de l’Orne : La mine St. Paul. 2003. 

81. Surles traces des pépiniéristes messins du XIXème siècle. 2005. 

82. Le Fort de Queuleu. 2005. 

83. Le Pas du Loup. 2004. 

84. Le Saulcy, « sur les pas de Holandre », 1778-1857. 2005. 

85. Les mardelles (Kerling, Haute-Sierck, Kirschnaumen), avec Weiss J.-M., Kuchler M. 

Et Schaal P. 2004. 

86. Le parc de la Seille. 2005. 

87. Sainte-Marie-aux-Mines 

 

 

Le sentier botanique de Montvaux…Un domaine à découvrir !…avec Pierre Kieffer et la 

commune de Châtel-Saint-Germain. 

 

 


